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     André Constant

ESPÉRANCE POUR DEMAIN, 

CONFIANCE POUR AUJOURD’HUI
(1 Pierre 1 : 1, 2)
(Introduction à la série dans 1 Pierre)

Introduction

Que serait ta vie si tu étais dépourvu de cette capacité que tu as d’espérer? Un garçon de 5 ans espère voir ses amis à l’école. On grandit en espérant se faire des amis, avoir un emploi qui nous permet de nous sentir utile et de pourvoir à nos besoins. Nous espérons nous marier un jour, avoir des enfants qui auront une bonne vie. On espère vieillir en santé jusqu’à 95 ans et mourir paisiblement pendant notre sommeil (mais pas en conduisant!). Dans les dictionnaires, on nous définit l’espérance comme un sentiment qui nous fait entrevoir comme probable la réalisation de ce que nous désirons. L’espérance a pour synonymes, l’aspiration, l’attente, le souhait, le désir, l’anticipation. On aime parler de l’espérance de vie comme la durée moyenne de la vie humaine dans une société ou un pays donnés. Elle est de 81,38 années au Canada, selon les données récentes de mars 2011.  Espérance fait penser au mot espoir. L’espoir a plus la signification d’attendre avec confiance, mais la différence entre espérance et espoir est subtile. Quand quelqu’un perd l’espérance pour trop longtemps, il peut devenir rempli de haine ou sombrer dans la dépression. Malheureusement, certains deviennent désespérés au point de vouloir s’enlever la vie. Vous avez déjà entendu parler de l’œuvre La divine comédie de Dante. Il est question d’une inscription placée sur la porte de l’enfer « Abandonnez toute espérance, vous qui entrez ». Qu’on en soit conscient ou non, nous vivons toujours avec une espérance quelconque. C’est ce qui nous permet de continuer de vivre et d’avancer.  Il arrive souvent que lorsque nous perdons une espérance, nous la remplacions par d’autres sujets d’espérance. C’est l’espérance qui nous donne une raison de vivre, qui nous enseigne comment nos actions, nos décisions ont un sens, une certaine signification. Mais par nature, l’espérance signale un certain doute. J’attends la réalisation, mais je ne peux en être assuré à 100 %! 
Par exemple, j’espère arriver tôt au travail demain matin, mais avec les bouchons de circulation sur l’autoroute 50, c’est loin d’être assuré. Nous savons toutefois que pour un enfant de Dieu dont la vie a été transformée par Jésus-Christ, l’espérance a une dimension différente. Elle contient un élément important de certitude et d’anticipation. Espérer pour nous a plus le sens d’avoir hâte plutôt que de ne pas en avoir la certitude. Nombreux sont les textes dans la Parole de Dieu qui nourrissent notre espérance, mais il existe une lettre particulière dans le N.T. dont le thème central est l’espérance : la 1re épître de l’apôtre Pierre. Nous amorçons donc aujourd’hui une série d’enseignements par exposition du texte de cette lettre, verset par verset, qui va nous conduire quelque part à l’hiver ou au printemps 2012. J’ai intitulé la série : Espérance pour demain, confiance pour aujourd’hui. Par sa lettre inspirée de Dieu, Pierre nous donne plusieurs bonnes raisons d’espérer. Bien que le mot espérance ou le verbe espérer ne reviennent que 5 fois, le thème transpire dans toutes les exhortations de la lettre.

Pierre y traite de plusieurs sujets dans lesquels notre espérance pour ce que le Seigneur a préparé pour nous a un effet direct et pratique sur notre vie quotidienne. Regardons en premier lieu quelques vérités importantes sur l’espérance chrétienne pour ensuite survoler l’adresse de Pierre à ses lecteurs aux 2 premiers versets du chapitre 1. 
1. 

Quelques vérités importantes sur l’espérance chrétienne 
La Bible est un livre qui contient un puissant message d’espérance. Elle offre une espérance à un monde déchu et affecté par le désordre que le péché a amené dans l’histoire humaine. Tout en tenant compte du présent, livre après livre, elle nous parle du renouvellement de toutes choses et nous pousse à fixer notre regard sur l’avenir. Dans l’A.T., Dieu lui-même est le fondement de l’espérance humaine. Les Psaumes nous le rappellent à plusieurs endroits. « Tous ceux qui espèrent en toi ne seront pas dans la honte ; Ils seront dans la honte ceux qui, sans raison, sont des traîtres. Éternel ! Fais-moi connaître tes chemins, enseigne-moi tes voies. Fais-moi cheminer dans ta vérité, et instruis-moi ; Car tu es le Dieu de mon salut, en toi, j'espère tous les jours » (Ps 25 : 3-5). « Car c'est toi mon espérance, Seigneur Éternel! Ma confiance est en toi dès ma jeunesse » (Ps 71: 5).  Notre foi personnelle est en un Dieu immuable, infiniment digne de confiance, éternellement parfait dans son être, dans ses desseins et ses promesses. C’est cette foi qui donne une espérance à chaque croyant, peu importe les circonstances dans lesquelles il se trouve. Ses promesses nourrissent notre espérance parce que nous croyons qu’elles vont s’accomplir à l’avenir. La véritable espérance est liée étroitement aux desseins de Dieu, à son plan de salut et de rédemption et à sa souveraineté. 
Dans le N.T., l’espérance nous est présentée comme un don qui permet d’attendre avec confiance et certitude (voir Romains 8 : 23-25). Notre Dieu est le Dieu de l’espérance selon Romains 15 : 13 : « Que le Dieu de l'espérance vous remplisse de toute joie et de toute paix dans la foi, pour que vous abondiez en espérance, par la puissance du Saint-Esprit ! ». 
Une des caractéristiques de notre monde sans Jésus-Christ est certes son absence d’espérance. 
« Nous ne voulons pas, frères, que vous soyez dans l'ignorance au sujet de ceux qui dorment, afin que vous ne vous attristiez pas comme les autres qui n'ont pas d'espérance » (1 Th 4 : 13.). Dans Éphésiens 2 : 12, Paul affirme qu’avant notre conversion dans notre ignorance, comme non-juif, « vous étiez en ce temps-là sans Christ, privés du droit de cité en Israël, étrangers aux alliances de la promesse, sans espérance et sans Dieu dans le monde ». Avons-nous oublié notre désespoir, notre vide intérieur et notre mal de l’âme qui hantaient nos cœurs autrefois? Pour nous qui connaissons Christ comme Sauveur et Seigneur, un des traits qui nous distingue, c’est notre glorieuse espérance. Nous savons que la mort a été vaincue par sa résurrection et que nous allons le voir un jour avec des corps ressuscités, incorruptibles et glorieux. Voilà notre espérance. Dans les épîtres de Paul, l’espérance fait partie d’un trio glorieux, la foi, l’espérance et l’amour, qui sont 3 vertus à mettre en œuvre dans la vie de tous les jours : 

« Nous nous souvenons sans cesse, devant Dieu notre Père, de l'œuvre de votre foi, du travail de votre amour, et de la fermeté de votre espérance en notre Seigneur Jésus-Christ » (1 Th 1 : 3). 
Il a été dit que l’espérance est comme un filet de sécurité dont la présence nous encourage à prendre des risques, non pas de façon présomptueuse, mais seulement dans l’humilité et la prière. Gloire à Dieu pour le don de l’espérance qu’il a mis dans nos cœurs, qui nous permet de regarder l’avenir avec foi et certitude, même quand nous ne comprenons pas ce qui nous arrive. 
Conclusion

Ainsi, ces élus avaient toutes les raisons d’espérer en Dieu au milieu de leur exil et de leurs souffrances. 
En quoi ou en qui mets-tu ton espérance ces jours-ci, cet automne? Si tu veux que la grâce et la paix te soient multipliées, place toute ton espérance dans ton Sauveur et ton Seigneur qui connaît parfaitement ton avenir avec tes incertitudes et tes questions. Comme le dit si bien l’auteur aux Hébreux : « Confessons notre espérance sans fléchir, car celui qui a fait la promesse est fidèle » (10 : 23). 
